
Chapitre 4



Finalement, notre connaissance des espèces est assez complète pour certaines : 
mammifères, végétaux mais encore très faible pour la plupart des autres groupes 
qui constituent le vivant.

On constate que sur 
l'ensemble du monde 
vivant, 99,9% de bactéries 
n'ont pas encore été 
découvertes. 
Il serait donc pertinent de 
chercher de nouvelles 
espèces dans ce groupe 
car c'est celui qui est le 
moins connu.



Correction activité 9 : l'action de la sélection naturelle

Hypothèses possibles :
• Les moustiques sont devenus résistants aux 

insecticides
• L'exposition des moustiques aux 

insecticides à permis une modification qui 
les a rendu résistant

A moins que vous n'ayez formulé une autre 
hypothèse, les deux présentées ci-dessus sont 
fausses.
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J'observe dans le document 2 
une fréquence importante de 
l'allèle ACER au niveau de la 
zone traitée (proche de 1 soit 
100%).

J'en déduis que dans la zone traitée, les individus porteurs de cet allèle ont pu 
résister aux insecticides tandis que ceux qui ne possédaient pas cet allèle ont 
disparu.

Je sais que cet allèle procure une résistance aux insecticides chez les individus qui 
les portent et qu'il existe dans la population de moustique bien avant la période ou 
le traitement aux insecticides a débuté.
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J'observe dans le document 3 une 
augmentation de la fréquence de 
l'allèle ACER au fur et à mesure 
des générations dans la zone 
traitée. Dans le cas de la zone non 
traitée, cette fréquence reste 
stable et très faible (0.1%) 

RQ. Dans la zone non traitée, cet allèle ne confère pas un avantage, au contraire 
(développement plus lent des larves), ce qui explique que la fréquence stagne à des 
valeurs aussi faibles

J'en déduis que la présence d'insecticide va sélectionner les moustiques 
porteurs de l'allèle ACER ce qui explique l'augmentation de la fréquence de cet 
allèle



Synthèse :
Dans la zone traitée, l'allèle ACER procure un avantage aux 
moustiques qui en sont porteur, en leur permettant de résister aux 
insecticides. 
Ces individus vont donc survivre et se reproduire, ce qui augmente la 
fréquence de cet allèle de génération en génération dans cette zone.

C'est ce qu'on appelle : la sélection naturelle

La bonne hypothèse aurait été : des individus portaient des allèles leur conférant une 
résistance aux insecticides, lors des traitements, ils ont été sélectionnés et ils se sont reproduits.



Correction activité 9 : la dérive génétique

Exemple de l'évolution des formes alléliques (5 couleurs) 
au bout de 12 générations pour une population de 10 
individus.

Exemple de l'évolution des formes alléliques (5 couleurs) 
au bout de 12 générations pour une population de 100 
individus.



Là aussi, la transmission au hasard des allèles d'une génération à une autre 
explique cette évolution des fréquences mais comme la population est dix fois 
plus nombreuses, statistiquement, il est plus rare de voir un allèle disparaitre.

Dans une petite population, On observe qu'une couleur est devenue majoritaire, 
les autres ont disparu au hasard des transmissions d'une génération à une autre.

Dans une grande population, cette fois, aucune des formes n'a disparu. On 
observe une augmentation de fréquence pour certaines formes et une diminution 
pour d'autres.

Ces allèles ne sont pas soumises aux pressions de sélection 
du milieu, elles vont donc se répandre au hasard dans la 

population, 
c'est la dérive génétique



Correction activité 9 : mesurer la biodiversité continentale

Sur un territoire donné, 42 lapins de 
garenne ont été capturés, marqués 
puis remis en liberté. Une semaine plus 
tard, 79 lapins ont été recapturés parmi 
lesquels 2 étaient marqués.
En utilisant la méthode CMR, estimer la 
taille de la population totale de lapins.

Dans cet exercice, n1=42 , n2=79 et 
p=2.
Ainsi 

N=
42 × 79

2
 = 1659 lapins



Correction activité 9 : Le modèle de Hardy-Weinberg

La drépanocytose est une maladie génétique mortelle qui atteint les humains 
portant deux allèles HbS (HbS//HbS). l’allèle HbA est l’allèle « sain ».
En vous aidant du document présentant le modèle de Hardy-Weinberg, déterminer 
les fréquences des allèles HbA et HbS en 1970.

f(HbA)=p=
2×370+170

2×541
= 0.84  f(HbS)=q=

170+2×1

2×541
=0.16



Déterminer les nombres d’individus théoriquement attendus en 2000.

f(HbA)= 0.84  f(HbS)=0.16

Individus (HbA//HbA) attendus = p2 x N2000 = 0.842 x 622 = 439

Individus (HbA//HbS) attendus = 2pq x N2000 = 2 x 0.84 x 0.16 x 622 = 167

Individus (HbS//HbS) attendus = q2 x N2000 = 0.162 x 622 = 16

On calcule 16 individus (HbS//HbS) contre 2 observés. Cette différence 
s'explique par le fait que les individus (HbS// HbS) meurent plus précocement , 
c'est un effet de la sélection naturelle



Correction activité 9: l'effet de la fragmentation de 
l'habitat sur la diversité génétique d'une population

Le modèle de Hardy-Weinberg est valide sous la condition 
d’une population de grande taille. Cependant, l’effectif d’une 
population peut rapidement diminuer, par exemple suite à 
une fragmentation de son milieu de vie.
Cette diminution d’effectif génère des sous-populations 
présentant moins d’allèles. La dérive génétique renforce la 
perte de diversité génétique



On observe que la fragmentation d'une population à cause d'une 
construction humaine (une route le plus souvent) peut aboutir à un 
isolement génétique des groupes.
Chacun d'entre eux emporte avec lui certains allèles.
On sait que la dérive génétique dans une petite population peut 
aboutir au bout de quelques générations à la disparition d'un allèle 
au sein du groupe.
J'en déduis que la fragmentation d'une population peut aboutir à 
un risque de perte génétique (disparition d'allèle)



Ce document confirme les effets présentés dans l'étude précédente.
En effet, on observe que dans les petits groupes d'individus, la consanguinité est 
forte, ce qui entraîne l'apparition d'individu homozygote (mêmes allèles pour un 
gène) et donc une faible diversité génétique (ou allélique dans ce cas)
Cette faible diversité est un risque pour l'espèce qui, en cas de changement du 
milieu, a une probabilité faible d'avoir des individus de génotypes adaptés à ces 
nouvelles conditions.
L'espèce risque alors de disparaître.



Afin de maintenir 
les groupes à un 
effectif suffisant 
pour ne pas risquer 
leur disparition, il 
faut effectuer des 
aménagements :
corridor 
écologique qui 
permet aux 
individus de se 
déplacer

et de ne plus risquer l'isolement génétique décrit précédemment.
Maintenir des réservoirs de biodiversité pour maintenir la diversité génétique
Protéger la faune et la flore pour conserver des espèces en voie d'extinction
Protéger les espaces naturels pour conserver l'habitat originel et empêcher sa 
fragmentation.
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